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ENJEU SÉCURITÉ - Nouveau gouvernement et 
insécurité : chiffres réels, problèmes concrets 
DANS un paysage politique incertain, les nouveaux ministres de l'Intérieur et de la 

Justice ; celle-ci incluant en outre la pénitentiaire, ont un horizon limité. En prime, 

dans les faits, les années-Macron (2018-2023) ne furent qu'une longue glissade vers 

toujours plus d'insécurité. Ces ministres doivent donc partir d'un bon pied, décider 

vite et bien. Donc, raisonner juste sur des figures justes. Or le pourront-ils, s'ils se 

bornent à lire les dossiers ou les fiches de suivi de leurs prédécesseurs ; tant la dissi-

mulation du réel criminel ; voire la pure et simple galéjade, ont dominé à l'Intérieur - 

avant même M. Macron, soyons honnête - de M. Cazeneuve à M. Darmanin ; à la Jus-

tice, de Mme Taubira à M. Dupond-Moretti. 

Quels sont donc les points chauds de l'insécurité en France ? Les dossiers où vite agir, 

en vue d'un résultat positif, répondant au désir qu'expriment un minimum de sept 

Français sur dix, un sondage après l'autre ? 

Voici donc les faits et les chiffres - tirés des statistiques officielles, mais camouflés par 

l'Intérieur comme par ses supplétifs "journalistes-police-justice" des médias asservis, 

qui sans hésitation ni murmure, se bornent à transmettre au public la propagande-

Beauvau. 

• CAMBRIOLAGES - un désastre : pour 2023 (ultime année pleine) les statistiques de 

l'Intérieur (SSMSI) en donnent 217 600, lâchant en petites lettres qu'il s'agit de "rési-

dences privées". Or confinements... télétravail... pauvreté croissante, les gens restent 

plus chez eux - donc ("effet de déplacement") les bandits pillent... le reste : locaux pro-

fessionnels ou officiels (mairies, etc.), hôpitaux, commerces, chantiers, entreprises, 

ateliers, bureaux, hangars, fermes. Tous, d'autant plus qu'au grand bonheur des cam-

brioleurs, d'ineptes écologistes restreignent l'éclairage urbain nocturne, la vidéo-sur-

veillance ne filmant plus que l'obscurité. Jadis ± 30% du total, ces cambriolages hors 

logements frôlent désormais les 50% - disons prudemment 45%. Redressons cette 

base amputée par l'Intérieur : les cambriolages connus sont 315	520. Or d'autres 

chiffres officiels révèlent que 33% des victimes de cambriolages réussis ne portent pas 

plainte. Donc, total réel des effractions, 419 540 ; connues ou pas de l'Intérieur, pu-

bliées ou non par le SSMSI, ± 1150/jour ; ± 47 par heure. Enfin, le taux d'élucidation de 

ces cambriolages s'effondre récemment à 7% : sur le total précité, ± 29 400 sont éluci-

dés et 93%, ± 390 000, parfaitement impunis. Plus de neuf fois sur dix, cambrioler 

sans risque ? Les bandits sont ravis. Les plus de mille cambriolés par jour, pas du tout. 

 
 



 
• TRAFIC DE DROGUE ET TOXICOMANIE - (Tendances, OFDT, juin 2024, étude sur 

15 000 adultes). Pour les adultes (18-64 ans), de 2017 à 2023, les usagers de drogues 

"dures" (tout sauf le cannabis : cocaïne, ecstasy-MDMA, héroïne, etc.) usage régulier, 

voire permanent, explosion de PLUS SOIXANTE DIX POUR CENT, de 2,3 à 3,9 de la 

population en cause. En France, en 2023, un adulte sur dix (25-34 ans) a déjà pris au 

moins une fois de la cocaïne en poudre (hors crack) et un sur douze (mêmes âges), de 

l'ecstasy. Voilà ce que camoufle (mal) le ramdam officiel sur la "guerre à la drogue" et 

les théâtraux spectacles "Place nette XXL", purement destinés aux journaux télévisés. 

• HOMICIDES - avec la seule base sérieuse de calcul associant homicides ET tenta-

tives ("réussis" ou entrepris), le risque mortel RÉEL pour la population augmente déjà 

de + 113%, de 1970 à 2000 ; depuis, c'est pire. Rien que dans les années-Darmanin en-

tières, 2021, 2022 et 2023, on passe de 4 018 morts et blessés sérieux à 5 065 : PLUS 

VINGT-SIX POUR CENT sur trois ans. Que les médias asservis osent encore parler de 

"sentiment d'insécurité" est honteux. 

• VIOLENCES PHYSIQUES : Prenons celles commises hors cadre familial (cadre où 

l'Intérieur ne peut rien faire et la Justice, bien peu et rétrospectivement) ; excluons 

aussi les agression sexuelles, domaine où les plaintes fluctuent selon les scandales, 

tapages féministes, etc. Retenons le cas des plus de 15 ans (donc, hors râclées pater-

nelles) se faisant, en bon français, casser la figure, voire lyncher, sans motif réel. Pour 

2023, l'Intérieur en connaît 152	100. Sous M. Macron, en années pleines, PLUS VINGT 

SIX POUR CENT de ces violences, seulement celles connues. Là aussi, des "enquêtes 

de victimation" nous disent combien de victimes portent plainte : 21% du total. Donc 

152 100 formant 21% du total des coups et blessures... atteintes à l'intégrité physique, 

etc. CONNUS, le total de ces violences vraiment subies par la population, que l'Inté-

rieur les enregistre ou non, est de ± 487 000 ; ± 1 330 par jour ; ± 55 par heure. 

Ces quatre sujets brûlants affectent la vie, la santé et la tranquillité des ménages et fa-

milles de France ; issus de sources officielles, tous les chiffres précités sont correcte-

ment analysés, établis et vérifiés. S'il les prend en compte, le gouvernement nouveau 

saura-t-il, voudra-t-il, pourra-t-il agir sérieusement	? Réponse, bientôt. n 


